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« Nous ne créons rien de nouveau. Notre travail n’est que d’illuminer ce qui est caché à l’intérieur ». 

--Menahem Mendel de Kotzk
Introduction

En chacun de nous, il y a une étincelle qui nous appelle de l’endroit le plus profond. Le tohu-bohu de la vie quotidienne peut l’avoir rendue floue, mais à chaque fois que nous regardons nos enfants, elle se glisse hors de l’obscurité et nous touche au plus profond de nos cœurs. Pendant un instant, elle nous rappelle qu’une fois, il y a bien longtemps, nous étions différents. Nous avions des rêves et voyions le monde avec un regard différent, plus simple, plus vrai, plus pur et plus pénétrant.

Aujourd’hui, une nouvelle génération grandit à nos côtés, et elle ne veut pas se contenter de ce qu’il y a, et certainement pas de ce qu’il y avait avant. Cette génération ne laissera pas cette étincelle s’éteindre. C’est une génération qui veut savoir, comprendre et découvrir à quoi sert la vie. Et eux, nos enfants, ne se reposeront pas tant que nous ne leur apporterons pas quelque chose de réel, quelque chose pour nourrir leurs cœurs.
Les enfants de demain se compose d’extraits inspirants et saisissants, assemblés à partir d’entretiens que le kabbaliste Dr. Michaël Laitman a eus avec des psychologues, des éducateurs, des parents et des enfants. Ensemble, ces extraits offrent un avant-goût d’une méthode éducative profonde, large, fondée sur la sagesse de la Kabbale, qui est destinée à cette génération.
Ce livre apportera un éclairage nouveau à ceux dont les cœurs sont portés sur l’éducation, aux parents qui souhaitent voir un avenir meilleur pour leurs enfants, aux enseignants et aux éducateurs qui veulent élargir leurs horizons, ainsi qu’à tous ceux dont le cœur ressent encore une parcelle de l’enfant qui est en eux. 

Première partie : Une nouvelle génération
Chapitre un : Aller de l’avant
Au-delà de la matière
Il viendra une génération,
Nous espérons la voir bientôt,
Qui aura vraiment envie de se libérer de ce monde
Vers un monde d’information,
Un monde de forces,
Dans ce qui se trouve au-delà de la matière,
Et qui est appelé « le monde spirituel. » 

Un besoin d’être humain
.

Aujourd’hui
Pour la première fois
Nous ressentons,
Bien que toujours sans le comprendre,
Que la plus jeune génération
est en train de découvrir
Un besoin
De développer
L’« humain » en elle
Sur une fréquence différente
Cette génération est spéciale.
Elle se règle sur une fréquence différente
Par rapport aux générations précédentes
Parce que son récepteur est différent. 

Une génération spéciale
La jeune génération
se compose d’âmes complètement différentes,
D’une qualité différente.

Les jeunes veulent littéralement
Ressentir le monde supérieur, plus spirituel.
Les enfants d’aujourd’hui sont construits pour cela.

.

Si nous commencions seulement à étudier avec eux
Nous sentirons rapidement la manière dont ils nous poussent
de l’avant, de l’intérieur,
Vers les vastes contrées de la sagesse. 

Nous adapter à la jeune génération
Pour toucher le cœur des enfants,
Nous, qui sommes de l’ancienne génération,
devons reconnaître
Combien nous sommes fondamentalement différents.

Nous ne devrions pas penser
Qu’ils doivent nous aimer
Et nous accepter tels que nous sommes
Sans changement.

Au contraire,
Nous devons essayer
De nous adapter à eux
Dans la mesure du possible. 

Traiter les enfants comme des adultes
.

Les enfants d’aujourd’hui
Sont en fait mûrs
Dans leur préparation intérieure

Pour le développement
Et nous devons les traiter comme tels. 

Rechercher la joie véritable
Regardez la jeune génération.
Ils ont tout !
Mais ils ne sont pas satisfaits.
Pourquoi se droguent-ils ?
Parce qu’ils ne profitent pas de la vie comme nous. 

Génération déconnectée
Le renouvellement des âmes dans la génération actuelle amène les jeunes
À sentir qu’ils n’ont apparemment rien à apprendre des adultes.
En effet, que peuvent-ils apprendre des gens qui leur disent : 
« Levez-vous le matin,
Allez travailler,
Soyez gentils,
Mariez-vous,
Faites des enfants,
Et tout ira bien. »
Chapitre deux : Une nouvelle méthode
Mettre l’accent sur l’âme

Les jeunes d’aujourd’hui ont besoin d’une éducation de meilleure qualité
Que notre système éducatif actuel ne peut leur offrir.
Les enfants ont beau être de petite taille, donc « Que savent-ils ? »
Mais c’est leur âme que nous devons prendre en considération. 

Un changement fondamental


La jeune génération grandit avec un désir global.
Elle appartient à un monde global.
Nous ne pouvons plus l’approcher avec d’anciennes méthodes,
Nous aurons donc à changer
Notre système d’éducation
De bas en haut.



L’éducation doit être adaptée aux nouvelles âmes
Qui apparaissent aujourd’hui
Sans contrainte
Et avec une explication sur l’essence de l’homme.
Seule cette approche réussira. 

Expliquer l’essence de la vie

L’éducation ne se termine pas avec
L’enseignement des codes de conduite.
Mais l’éducation doit être une explication sur l’essence de la vie,
Sur la manière de réaliser les attributs de son âme. 

Le problème avec notre éducation
.

Le problème avec notre éducation est
Que nous ne formons pas des enfants
Pour qu’ils deviennent des êtres humains.

Nous leur donnons des connaissances
Mais nous ne les éduquons pas dans le plein sens du terme.

« Éduquer » signifie enseigner aux enfants
Comment s’entendre entre eux 
Et avec les autres convenablement
Pour être un humain complet.

A la place
Nous leur donnons des informations techniques:
Comment tenir un tournevis, comment travailler avec un ordinateur,
Un peu de science,
Et nous les envoyons sur le marché du travail
Nous n’enseignons pas aux enfants
Comment faire pour vivre leur vie correctement,
C’est pourquoi nous sommes confrontés à une véritable
Génération malheureuse.

Crise humaine  
Aujourd’hui, les gens ne peuvent pas faire de découvertes dans la nature parce que nous l’avons divisée en sections et en boîtes.

.

Nous sommes arrivés à un point où chaque personne est un boulon dans une machine, sachant quel emploi poursuivre et quoi étudier pour gagner plus d’argent. Et c’est tout ce que nous recherchons.

Mais la poursuite incessante du bonheur ne nous rend pas heureux. Au contraire, nous sommes en crise dans les sciences, l’éducation, la culture et dans tous les champs des activités humaines, précisément parce que nous ne formons pas des êtres humains.

Espérons que la crise que nous vivons marque non seulement le début de la fin de notre mal, mais aussi de notre attitude erronée que nous avons les uns envers les autres.

Enseigner ce que requiert l’âme

Si nous donnons aux enfants tout ce que leur âme désire recevoir aujourd’hui, il est presque certain que les troubles hyperactifs disparaîtront.


Nous devons cesser de les saturer avec l’étude de sujets hérités des générations précédentes dont ils n’ont plus besoin pour vivre leur vie. A la place, nous devrions commencer à satisfaire leur besoin de développer leur âme. 

Toute nouvelle génération recherche une satisfaction entièrement nouvelle
.

C’est une génération qui exige une satisfaction différente.
Nous appelons ce comportement
« Trouble hyperactif »,
Mais il n’est pas « hyper »
Seulement « actif ».
Il est aussi actif
Que les besoins
Intérieurs l’exigent. 

En harmonie avec leurs crises
Nous devons restructurer les systèmes éducatifs à tous les niveaux et pour tous les âges afin que les enfants se sentent bien, évoluent librement et agréablement et vivent en harmonie avec leurs éruptions d’ego.

Nous ne devons pas restreindre les enfants. Au contraire, nous devons trouver une manière d’être en phase avec leurs crises, leur ego et leur énergie. 

Vivre dans l’obscurité
Nous n’avons pas été élevés pour être des êtres humains.
On ne nous a jamais dit comment nous avons été créés :
Nos désirs,
Nos qualités,
Ce qui nous régit,
Où nous avons le libre choix, et où nous ne l’avons pas.
On ne nous a jamais appris les lois de la collectivité
Ou des individus,
Et comment elles évoluent.

Nous ne savons rien
Sur nous
Ou sur l’environnement.
C’est ce que à quoi ressemblent nos vies :
Vivre dans l’obscurité 

N’éduquer qu’une génération correctement
Si nous n’éduquons qu’une génération correctement,
Si nous donnons aux enfants d’aujourd’hui ce dont ils ont besoin,
Même dans une faible mesure,
Ils le transmettront à la génération suivante.

Et les générations futures
Ne seront plus défaillantes,
Mais florissantes.

Dans le cas contraire,
La prochaine génération
Sombrera dans le désespoir et la drogue.
Quel dommage pour nos enfants. 

Tout simplement heureux
Si nous élevons des enfants
Dans le droit chemin,
Dans les dix ans à venir
Nous verrons une génération très différente.

Les enfants sauront
Dans quel monde ils vivent
Et ils comprendront
Les conséquences
De chacune de leurs actions.

Le résultat sera,
Qu’ils arrangeront leurs
Actions,
Pensées,
Intentions,
Et relations
D’une manière si juste
Qu’ils seront tout simplement
Heureux. 

Deuxième partie : Principes d’éducation
Chapitre un: L’environnement forme la personne

Les enfants de demain
L’environnement des enfants d’aujourd’hui détermine ce qu’ils seront demain.

C’est pourquoi nous devons leur donner des exemples positifs, faire des films, écrire des histoires, et ainsi de suite.

C’est de cette manière que les enfants absorberont progressivement les exemples que nous voulons leur transmettre, et ces exemples, à leur tour, formeront leurs personnalités. 

Établir une société
La bonne éducation signifie
D’établir autour d’une personne
Une société qui favorise en permanence
Les bonnes connexions
Avec l’environnement. 

Nous sommes éduqués par notre environnement
La chose la plus importante ce n’est pas les enseignants ou les manuels : nous sommes instruits par notre environnement.

Par conséquent, la principale chose qu’il faut mettre sur pied dans nos écoles est un bon environnement social pour les enfants, où chaque enfant s’engage à être un ami et soutient les autres enfants d’une manière positive et utile.

Ensuite, nos attributs naturels - la jalousie, les désirs, la course aux honneurs et la compétitivité - serviront uniquement à promouvoir les enfants car ils développeront une sensibilité à l’égard de la société et en son sein, ils se développeront dans la bonne direction. 

Rien que l’environnement
Les enfants doivent être éduqués par leur environnement. Nous ne devons même pas les encourager à participer à des discussions, leur dire ce qu’ils doivent faire, ni commenter leur comportement.

Tout ce dont nous avons besoin c’est de les aider à grandir et à changer en chemin grâce à leur environnement. L’environnement est l’élément principal de notre développement. 

Pas de violence dans nos écoles !
Nous devons offrir aux enfants les fondements adéquats pour établir la bonne connexion à la société, pour leur montrer comment ils sont connectés à la société, à quel point ils en dépendent, et comment ils peuvent l’influencer. 

Tous les cas d’excès, de violence extrême, de terrorisme proviennent du fait que personne n’a enseigné à ces enfants comment établir un bon contact avec la société.

Nous faisons souvent des choses assez cruelles parce que nous ne pensons pas que la société restera indifférente à notre égard. C’est ainsi que se comportent les personnes antisociales - elles veulent seulement trouver leur place dans la société.

Par conséquent, dès le début, nous devons construire pour les enfants le bon système de connexions à la société, à l’environnement. Nous devons construire pour eux un environnement social composé d’enfants qui se ressemblent, et travailler ensemble avec eux afin qu’ils se comprennent mutuellement et se développent harmonieusement.

Si nous faisons cela, nous serons alors en mesure d’éviter tous les phénomènes négatifs qui existent dans la société d’aujourd’hui. 

L’environnement : la solution à l’hyperactivité
Nous avons du mal à comprendre que le désordre hyperactif omniprésent n’est pas une maladie, mais un symptôme, le résultat de l’absence d’un bon environnement.

Nous ne donnons pas à nos enfants un environnement adéquat pour se développer, c’est pourquoi ils réagissent de cette manière. Au lieu de répondre aux besoins de nos enfants, nous supprimons leurs besoins naturels et les appelons « troubles hyperactifs. »
Pour résoudre la majorité des problèmes de notre génération, nous avons seulement besoin de restructurer les écoles, l’environnement dans lequel nos enfants grandissent. 

La dépendance à la société
Très tôt, nous devons transmettre à nos enfants notre dépendance totale à la société, pour le meilleur ou pour le pire. 

D’une part, il faut leur montrer à travers des jeux, des exemples et d’autres formes que la société peut être très nocive. Nous devons leur montrer comment elle dépasse et confond les gens, et comment elle peut effectivement les « hypnotiser » au point que s’ils la suivent, ils risquent de se retrouver le lendemain derrière les barreaux. 

Toutefois, s’ils se joignent à une bonne société, son pouvoir de persuasion les influence positivement. 

Tels sont les exemples que nous devons montrer aux enfants de tous âges, de différentes manières, afin qu’ils comprennent qu’en choisissant leur environnement, les amis et les médias auxquels ils sont exposés, ils s’éduquent eux-mêmes et déterminent essentiellement leur propre destin. 
De là, nous pouvons conclure que nous, en tant que parents, devons vouloir que les médias montrent - autant que tout le reste - ce à quoi les gens sont exposés actuellement. 
Les conditions pour élever un être humain 
L’éducation, signifie donner à quelqu’un les moyens de se construire.

Si vous voulez « construire » par vous-même des enfants, vous n’éduquez pas, vous forcez et usez de contrainte. 

Nous ne devons pas leur dire: « Faites comme ceci et pas autrement. »  Les ordres sont pour apprivoiser les animaux, pas pour élever des êtres humains. 

Avec un être humain, il faut expliquer, mettre en place les conditions : un environnement qui comprend des livres, des amis et des éducateurs qui amèneront un enfant au stade du libre choix dans la vie.

Cela devrait commencer à un âge très précoce, avant que les enfants ne soient conscients de ce qui va leur arriver. Nous devrons même créer autour d’eux des situations où ils apprendront et par lesquelles ils s’éduqueront eux-mêmes. 

Ce n’est que si un enfant est continuellement impressionné par son environnement et qu’il en reçoit l’importance que revêt la prochaine étape dans sa croissance, qu’il sera motivé pour avancer dans cette direction et grandira.
Chapitre deux : L’équilibre avec la nature
Une partie d’un tout
Nous
Devons
Apprendre de la Nature
Parce que
Nous
En sommes une partie


Sagesse de la vie
Toutes les parties de la Nature,
Minérales, végétales, et animales,
Coexistent en parfaite harmonie,
En équilibre.

Seul l’homme est en déséquilibre,
Parce que son ego est toujours en éruption,
Le forçant à être,
L’élément négatif de la nature.

Si nous apprenons à nous équilibrer,
A contenir le mal,
Et à nous unir avec la nature
Correctement et intégralement 
Par la conscience de soi,
Nous aurons alors une bonne vie.

C’est la sagesse de la vie
Que nous devons enseigner à nos enfants. 

Suivre l’exemple de la nature
La seule bonne éducation
Est de suivre l’exemple de la Nature
Sans croire
Ou imaginer,
Tout comme nous le montre la sagesse de la Kabbale. 

Nos vies ont un but
Plus nous découvrons la Nature –  les lois et les liens qui lui sont intrinsèques – plus nous voyons que tout est prédéterminé dans une connexion globale et mutuelle à la fois aux niveaux individuel et collectif, à l’image des organes de notre corps qui sont mutuellement connectés.
Par conséquent, nous devons comprendre que nos vies ont aussi un début - un certain but que nous devons en définitive atteindre - et une fin. 

La bonne direction

Nous devons adapter
Notre intériorité
À l’ensemble de la Nature. 

Nous devons enseigner à nos enfants
Comment nous unir
Et comment s’aimer les uns les autres.
Sans cela
Nous ne survivrons pas. 

Si nous leur montrons la vie sous la bonne perspective,
Cela les fera progresser et leur permettra d’avancer d’eux-mêmes.
L’important est de leur montrer la bonne direction. 

 « Réussir » au 21ème siècle

Au 21ème siècle, celui qui « réussit » sera celui qui saura
Comment traiter les autres et le monde favorablement. 

Ce type de personne réussira
Parce qu’elle agira comme la nature
En équilibre avec elle. 

.

Partout où seront ces personnes,
Vous les trouverez non seulement en train de survivre,
Mais en plein essor
Alors que les autres, ces « champions » ayant tout l’argent et l’épargne
Tout à coup, perdront tout. 

Un être humain est celui qui veut s’unir
La loi générale de la Nature
Qui agit  sur la société humaine
Détermine que les peuples doivent être connectés.

La sagesse de la Kabbale
Explique comment créer un être humain

Qui veut respecter
Cette loi de la Nature dans la société. 

L’échelle de valeur du Créateur
 « L’éducation » signifie enseigner à un enfant ce qui est plus important dans la vie et ce qui l’est moins, ce qui est bon et ce qui est mauvais, ce qui est utile et ce qui ne l’est pas.

Or, avec quelle échelle évaluons-nous l’éducation ?
« 20/20 » est mieux que «15/20», non pas parce c’est dans mon intérêt, ou le vôtre, ou celui de quelqu’un d’autre, mais parce que c’est la note la plus proche sur l’échelle de valeur du Créateur, soit l’amour et le don. C’est l’essence même de l’éducation. 

La chose la plus naturelle est d’en discuter 
Bien qu’il nous semble
Qu’aimer et donner
Ne soient pas dans notre nature,
Ils existent en nous.

Lorsque nous en parlons aux enfants,
Nous ne leur parlons pas de choses fictives
Que l’humanité a inventées dans ce monde,
Mais des fondements sur lesquels l’ensemble de la Nature repose
Similitude avec le Créateur

Adam [être humain]
Vient du mot
Domé [similaire] au Créateur,
Similaire à la force supérieure,
La force de la Nature,
La qualité de l’amour et du don.

La transformation que l’on entreprend
En chemin vers elle
Se nomme
« Éducation ». 

Le développement libre
Tout le but 
De la sagesse de la Kabbale
Est de nous faire réaliser
Que grâce à nos propres forces,
Par une décision individuelle,
Et par notre libre choix,
Nous pouvons devenir similaire à la loi générale de la nature,
Appelée « le Créateur ». 

En revanche, il n’y a rien de plus
Opposé à l’évolution
Que d’essayer de transformer les hommes
En des machines
Qui suivent simplement les ordres
Que nous voulons qu’ils suivent. 

Le bon programme scolaire 
Nous ne réussirons pas si nous faisons des programmes d’études tirés du produit de notre imagination. 

Si nos programmes d’études ne vont pas de pair avec la nature humaine, avec l’évolution du monde, et avec tous les systèmes dans lesquels nous vivons, ils seront voués à l’échec. 

Par conséquent, la seule solution est de lire les sources kabbalistiques qui nous présentent  l’ensemble du système des mondes et d’expliquer où l’humanité doit arriver, où l’histoire, la Nature, l’évolution de la société, et notre propre évolution interne nous mènent tous.

En d’autres termes, nous devons tout d’abord connaitre la forme que prendra la prochaine génération. Ce n’est qu’alors que nous pourrons commencer à envisager la bonne manière de préparer les enfants pour les conditions qui existeront à leur génération. 

Ces conditions doivent être très claires au point de pouvoir planifier les étapes qui guideront nos enfants vers cette future forme parfaite. 

Écouter la Nature 

Nous devons être plus attentifs à la Nature et prendre des exemples venant d’elle parce que la Nature contient tout. 

Dans la façon dont nous abordons les gens, dans l’édification de la société, dans la saine organisation de la famille, dans la bonne structuration de l’environnement pour chacun de nous, dans l’éducation à la crèche, à l’école ou l’université, dans tous ces cas de figure nous devons chercher les réponses dans la Nature. 

La sagesse de la Kabbale, qui est fondée uniquement sur ​​l’étude de la Nature, dit que si nous puisons nos connaissances, nous atteindrons progressivement l’harmonie avec la Nature. C’est la seule façon d’assurer notre bien-être. 

Avec les forces de la Nature
Plus les enfants se rapprochent du Créateur,
Plus ils pensent dans la même direction que Lui,
Plus ils réussiront.
Pourquoi ?
Parce qu’ils iront ensemble dans le sens des forces de la nature. 

Deux choses que chaque enfant devrait savoir
1. Il y a la force inclusive de la Nature, une force supérieure qui fait tout, et nous sommes sous sa gouverne. 

2. Si nous voulons être heureux, nous devons rendre les autres heureux, comme le fait cette force supérieure. 

Les enfants l’acceptent naturellement, et tout à coup ils réalisent que le monde est vraiment disposé de cette manière.

Les adultes, quant à eux, ne peuvent pas le comprendre parce qu’ils sont déjà trop compliqués. 

Aujourd’hui vous mordez, demain vous serez mordus 
Nous devons expliquer aux enfants
Que nous voulons tous
Uniquement recevoir.
C’est notre nature. 

Mais parce que notre désir
Tire constamment vers lui-même,
Il blesse les autres.
Et à la fin,
Cette attitude nous revient, tel un boomerang.
Aujourd’hui, vous mordez.
Mais la prochaine fois,
Vous serez celui qui sera mordu.
N’existe t-il pas une meilleure façon de se comporter ? 

Dans la nature

En fin de compte,
Tout n’est qu’une question 
D’enseigner aux enfants
Qu’ils font partie de la Nature.
C’est l’essence même de l’éducation. 

Les adultes changent pour les petits 

Dès que nous commencerons à traiter correctement les enfants et souhaiterons qu’ils grandissent en équilibre avec la Nature, nous aurons déjà une incidence favorable sur le système de la nature, du seul fait de nos pensées et de nos désirs.

En conséquence, la force inclusive de la Nature influencera les enfants et les parents, ainsi que l’ensemble du système.

Ainsi, un système éducatif qui est ostensiblement orienté vers les enfants changera réellement et rééquilibrera aussi les grandes personnes.

Comment ? Quand les adultes savent, en raison de leur responsabilité et de leur amour pour leurs enfants, qu’ils doivent donner le bon exemple, ils seront bien obligés de se comporter correctement pour le bien de leurs enfants. Ce qui à son tour, changera également les grandes personnes. 

Chapitre trois : Exemple
Un enfant apprend à partir d’exemples
Vous pouvez prêcher
Un millier de fois,
Mais la recherche montre
Que les enfants n’écoutent pas. 

Ils comprennent des images.
Ils comprennent les exemples de la vie.
Ils regardent ce que vous faites,
Et en tirent des leçons. 

Langage corporel
Les enfants ne comprennent pas les mots.
Ils comprennent le langage du corps.

Nous devons examiner ce que nous faisons :
Quels mouvements,
A quel rythme,
Avec quel regard,
Et avec quelle attitude.
C’est tout ce qui compte. 

.

Les enfants nous imitent,
Comme les petits poissons
Suivent les gros,
Précisément un à un. 

Que des exemples positifs
Si vous montrez  un exemple à un enfant, il s’en souviendra toute la vie, et saura que c’est la façon de se comporter.
« Je veux être Terminator », « Je voudrais être un gangster! », si ce sont les exemples que les enfants voient, il n’est guère étonnant que ce soit ce qu’ils veulent être.


Par conséquent, la bonne approche est de toujours leur donner des exemples positifs de sorte que qu’ils aspirent à devenir comme eux.
Jusqu’à tout récemment, nous étions occupés à montrer aux enfants de bons exemples à travers des films et des histoires. Mais la récente flambée de l’ego a créé une sorte de déformation où les médias sont devenus l’outil de l’éducation. Et pour les médias, seul l’audimat compte. 

Un exemple pour la vie 
Nous devons donner aux enfants des exemples positifs dans tous les domaines de la vie,
Et le reste peut être laissé tel quel. 

Si l’exemple est authentique
Et que l’enfant est impressionné de façon régulière,
Il restera à jamais en lui. 

Apprentissage formateur 
Nous devons exposer les enfants à différentes formes de comportement à l’aide de films et de pièces de théâtre. Toutefois, ils peuvent également décider par eux-mêmes dans quelle mesure ils sont d’accord ou pas avec ce qu’ils voient. 

Bien sûr, le processus devra s’accompagner d’une explication, d’une analyse et du contrôle conjoint de l’information par les enfants et les parents ou les éducateurs. C’est ce qu’on appelle « l’apprentissage formateur », façon dont une personne est impressionnée et apprend. 

Chapitre quatre : Jeux 

Les jeux façonnent une personne


Un jeu est une chose sérieuse.
Grâce à elle, une personne grandit
Un jeu façonne la personne.

Un moyen de connaître le monde 

Un jeu ne doit pas être quelque chose de conçu pour occuper le temps libre des enfants, pour qu’ils nous laissent tranquilles et jouent tous seuls. 

Les enfants veulent apprendre par les jeux
Ils ont soif de savoir
De démonter, de casser,
De refaire. 

Les enfants regardent chaque instant de la vie
Comme une opportunité
De connaître le monde.

Se référer aux jeux comme un « jeu » est notre erreur. Les enfants ne veulent pas seulement jouer, ils veulent comprendre autant que possible ce qui repose derrière toute chose, et comment tout est lié. 

Ne pas seulement faire passer le temps 

Un jeu pour simplement faire passer le temps
Est quelque chose qui nous satisfait
Adultes déconcertés,
Parce que nous voulons que le temps passe. 

Les enfants ne désirent pas
Que le temps passe simplement
Pour eux,
Le jeu est le moyen de connaître le monde. 

 
Le jeu de la vie 
Toute notre vie est un jeu, car à travers les jeux, nous nous développons.

Toute la croissance dans la nature s’effectue par le jeu. Même la croissance des cellules est un jeu parce qu’elles aspirent à un état futur qui n’existe pas encore. 


Le développement spirituel est aussi un jeu.

Et comme pour les enfants, les jeux « enfantins » de chacun déterminent le genre de personne qu’il sera. 

Des explications seulement par les jeux 

Avec les enfants, nous ne devons jamais insister sur quelque chose qui est contre leur volonté. 

En revanche, nous devons leur expliquer ce qui est bon pour eux, ce qui est acceptable, jusqu’à ce que, comme Maïmonide a dit: « Ils obtiennent beaucoup de sagesse. » 

Ils obtiendront la sagesse à travers les explications que nous leur donnerons, mais les explications ne doivent venir que par la voie du jeu. Si nous le faisons correctement, ils comprendront tout à coup que ce n’est pas dans leur intérêt de rester dans leur état ​​actuel. 

Les jeux de la nouvelle génération 

Je recommanderais la création de jeux à travers lesquels les enfants verraient que l’on ne peut pas réussir sans les autres et que, sans eux, ils n’obtiendraient rien. Cela leur apprendrait que ... 

Seul signifie faible,
Seul signifie petit,
Seul signifie ne pas pouvoir. 

C’est comme un jeu d’équipe: La concurrence est rude, mais il n’en est pas moins un jeu où tout le monde dépend de tout le monde. 

Peu à peu les enfants apprendront de ces exemples et ils verront à quel point ils ont besoin de la société et combien ils peuvent profiter d’une bonne société s’ils lui rendent sa générosité. 

Les jeux comme un moyen de progresser 

Le jeu doit être un exemple qui permet à l’enfant de voir qu’il va grandir.

En d’autres termes, ce que l’enfant a apprécié dans le passé devient sans importance dans l’état ​​suivant, car quelque chose d’une qualité supérieure devient alors l’objectif. 

La sagesse de la vie dans le monde des jeux 

Pour amener les enfants à comprendre l’essence des choses,
Nous devons aller au cœur des choses qui intéressent les enfants.
Comment ?
En leur révélant la sagesse de la vie
Grâce à leurs propres jeux. 

La sophistication dans le développement des jeux 

Pour se connecter, chaque partie doit faire plusieurs concessions. Donc, le moment critique dans un jeu devrait être lorsque l’enfant sent que: 

 « Je dois faire une concession,
Mais je ne veux vraiment pas.
Mais cependant,
Si je renonce un tant soit peu,
Je réussirai avec les autres! »
La réussite doit être précisément l’affaire de tout le monde, et non d’un seul individu. La compétence dans le développement de tels jeux réside précisément sur ce point. 

La croissance par l’effort 

Cela ne fait aucune différence 
Si les enfants réussissent
A s’acquitter des tâches que nous leur donnons. 

Ce qui importe est leur effort
Parce que c’est par leurs efforts qu’ils grandissent. 

Chapitre cinq : « Eduque un garçon d’après ses dispositions » 

D’après ses dispositions, précisément vers l’objectif 

 « D’après ses dispositions » ne signifie pas de laisser un enfant aller où il veut, mais de le diriger vers le bon objectif d’après ses dispositions, ce qui signifie selon son niveau, sa capacité à percevoir et son caractère. 

Mais la route mène toujours précisément vers l’objectif. 

Être comme le Créateur 

La règle: « Eduquer un enfant selon ses dispositions » signifie que nous devons maintenir les caractéristiques de l’enfant et proposer simplement une méthode qui les aidera à se servir de leur singularité à bon escient. 

D’un état ​​où tout le monde exploite tout le monde, un enfant doit arriver à un état ​​« d’auto-exploitation » pour être semblable au Créateur - aimant et en donnant aux autres, tout en conservant sa singularité.
Ce faisant, nous élevons des enfants qui seront comme le Créateur, mais d’après leurs dispositions. Nous leur fournissons les outils, et ils font le reste eux-mêmes. 

Rien de mal n’a été créé, tout est une question d’approche. 

Charge intérieure 

On ne doit pas dire à un enfant :
« Fais exactement comme ceci » ou « Fais exactement comme cela »
C’est de la contrainte 

Parce qu’à la fin,
Personne ne sait la charge intérieure 

Dont un enfant a hérité,
Qu’il ou elle doit réaliser. 

Chacun est spécial 

Il est écrit : « Il n’y a pas de contrainte dans la spiritualité. » 

Cela signifie que chacun de nous maintient sa singularité dans le tissu humain car, sans elle nous ne serions pas en mesure de compléter les autres dans la création de l’image inclusive.

Chaque personne dans le monde est indispensable et aucun de nous ne peut atteindre la perfection sans tous les autres.

Nous devons traiter nos différences avec douceur et respect, parce que nos caractéristiques nous ont été données par le Créateur. Tout ce dont nous avons besoin de corriger c’est de savoir comment les utiliser, sans les corrompre et sans nous opprimer. 

Voilà le genre d’éducation dont le monde a besoin aujourd’hui. 

Pas de pression 
Ne mettez pas la pression sur les enfants;
Donnez-leur des tâches qu’ils peuvent gérer. 

Sachez que plus d’un sage
Comprenaient à peine ce qu’on attendait de lui à l’école,
Et ce n’est qu’après avoir terminé leurs études

Qu’il s’est tout à coup lancé
Et fut reconnu dans son domaine. 

Ne leur dites pas quoi – Dites-leur comment 

La bonne manière d’éduquer n’est pas de dire à un enfant ce qu’il faut faire. Si un enfant demande, expliquer seulement comment cela devrait être fait. 

Et que faites-vous avant qu’ils ne demandent ? Utilisez une variété de tactiques pour les stimuler à vouloir faire ce qui est bon pour eux. Le désir doit venir de l’enfant. Cela peut sembler compliqué, mais c’est la bonne manière d’éduquer. 

La sagesse de la Kabbale s’oppose à toute forme de pression. Elle explique que tout progresse et ne persiste que par la volonté de l’homme. Ce que nous devons faire, c’est d’évoquer le bon désir. 

Apprendre à donner correctement
La sagesse de la Kabbale n’explique pas que donner est bon en soi, car cela contredirait la volonté de l’enfant.

Vous ne pouvez pas dire à un enfant quelque chose qui contredit son esprit et sa nature. A la place, donnez à l’enfant un jeu dans lequel il aura à découvrir qu’il est préférable de traiter les autres favorablement, qu’il gagne plus de cette manière, et qu’une telle stratégie porte ses fruits. Ce jeu devient gratifiant parce que la société encourage et respecte l’enfant qui agit ainsi.
L’attitude positive à l’égard du don doit être cohérente. Il est inexact de montrer à un enfant qu’il sera bien traité après avoir donné, mais que demain cette attitude pourrait changer.

Les enfants doivent apprendre que c’est la vérité de la vie, qu’elle est le propre de la Nature, et que par l’étude, le changement se produira en eux. 

La façon dont la Nature vous a fait

Un veut être musicien,
Un autre, ingénieur,
Et un troisième rêve d’être un électricien.
Il est bon qu’il en soit ainsi. 

En tant qu’éducateur,
Je dois les former en tant qu’êtres humains
Selon leurs capacités,
Selon leurs qualités prédisposées par la Nature. 

Autrement dit,
Au lieu d’aller contre le Créateur
Qui a créé toutes ces tendances chez les enfants,
Toutes ces prédilections,
Je dois aider à les construire
Aussi près que possible de leur nature. 

Dans la direction de l’amour 
« D’après les dispositions de l’enfant »
Signifie ne donner qu’une direction à un enfant. 

Mais au fond, je dois aider l’enfant à comprendre cette direction à travers le caractère avec lequel il ou elle est né(e), l’aider à s’exprimer à travers tout ce qu’il a reçu de la Nature.


La chose importante c’est que la nature de l’enfant, la somme de ses qualités, soit dirigée vers l’amour et le don aux autres. 

Chaque enfant naît avec une combinaison spéciale de qualités et de tendances. Laissez-les leur, mais montrez-leur comment ils peuvent les utiliser correctement. 

Explications variées 

Nous devons offrir des explications aussi variées que possible et nous efforcer de donner autant d’exemples que nous pouvons, de toutes les manières qui soient.
Parfois, il est très difficile de comprendre l’enseignant à l’école. Mais à la maison, avec la mère ou le père qui explique les choses de manière plus appropriée, plus proche de l’enfant, les choses deviennent plus claires. 

Voilà comment nous devrions expliquer les choses aux enfants : en utilisant des exemples par lesquels ils peuvent se connecter au sujet en question et ainsi en apprendre davantage sur eux-mêmes. 

Division en groupes 

Dès l’école primaire, nous pouvons dire que les enfants ont leur propre direction. Ils le clarifient d’eux-mêmes, mais nous devons les aider. 

Même dès le cours préparatoire, un enseignant peut détecter comment chaque élève perçoit le monde, se comporte vis-à-vis de la société, ce qu’il aime et n’aime pas, et comment il est construit intérieurement. 

Nous devrions donc nous comporter envers les enfants de manière correspondante, en les divisant en groupes en fonction de la nature unique de chacun: ceux qui sont plus émotifs, ceux qui sont plus intellectuels, et ceux qui penchent vers la Nature, vers la technologie ou vers l’art. Ensuite, nous pouvons tout leur expliquer, même les choses les plus simples, selon la tendance particulière du groupe auquel ils appartiennent. 

Un rôle dans la société
Nous devons offrir à chaque enfant un rôle dans la société. Ce rôle doit contraindre les enfants à participer, à s’exprimer et à effectuer les tâches du groupe. Les enfants doivent sentir qu’ils sont à leur propre place. 

Même les enfants les plus agressifs méritent que nous trouvions quelque chose de constructif qu’ils puissent faire en société. En règle générale, nous devons trouver pour les enfants des occupations qui viendront compléter chacun d’eux dans la société. 

S’observer de l’extérieur 

Nous devons aider les enfants à se séparer de leur nature.
Nous devons leur dire: «Vous voyez, en fonction de votre nature, vous pouvez être rude, têtu, arrogant ou autoritaire. Mais tout cela n’est pas vous, c’est ce qui est en vous ».


Peut-être que vous pouvez sortir de cette « chose » à l’intérieur de vous. 

Essayons de la changer ensemble, puis vous découvrirez que vous changez votre comportement envers tout le monde. Ce sera mieux pour vous, et vous en profiterez. 

Apprendre aux enfants à se distinguer les uns des autres

Que leur inclinaison intérieure

Est un grand salut pour eux.

En fait, elle est la base même de l’éducation. 

Troisième partie : À la maison 

Chapitre un : Entre parents et enfants 

Être un ami 


Un enfant doit sentir que le parent est un ami et un grand frère ou une sœur, ainsi qu’un parent.

Nous devons construire des relations avec les enfants où règne la confiance, où l’enfant dès le début les accepte et les veut dans sa vie.
Au foyer 

Nous ne comprenons pas combien les enfants sont sensibles à l’environnement.

La mère devrait expliquer pourquoi elle va travailler, pourquoi elle est de retour, ce que sont ses obligations à la maison, pourquoi les relations avec les parents sont comme elles sont, et pourquoi il est de son devoir de faire ceci et cela, avec chacune des difficultés que cela implique. 

De même, un père devrait expliquer sa vie. 

Les parents doivent aussi dire à leurs enfants toutes les joies qu’ils leur procurent, combien ils prennent soins d’eux, et combien ils sont contents d’être avec eux.
Si les parents transmettent toutes ces choses à leurs enfants, dans la juste mesure, bien sûr, pas dans toute l’ampleur et la force qu’ils éprouvent, les enfants seront intégrés à ce sentiment, et l’atmosphère ainsi créée sera appelée « maison »
Éviter de critiquer les enfants 

.

À vrai dire, nous exigeons de nos enfants ce que nous-mêmes n’avons pas pu atteindre.
Parce que nous sommes incomplets, nous essayons de nous compléter à travers nos enfants.

C’est pourquoi nous mettons parfois autant de pression sur eux. 

La solution est d’essayer d’atteindre la plénitude par nous-mêmes au lieu de l’exiger de nos enfants. C’est précisément pourquoi la sagesse de la Kabbale nous a été donnée. 

Si nous parvenons à la plénitude - ou du moins comprenions ce que cela signifie et nous efforcions d’y parvenir -  nous cesserions de faire pression inutilement sur nos enfants et nous leur permettrions de grandir et de se développer au mieux. 

L’ordre à la maison 

Question: Comment habituez-vous un enfant à ranger dans la maison? 

Réponse: Si vous n’habituez pas les enfants à ranger très tôt, si cela ne fait pas partie de leur nature, ce sera pour eux toujours un effort, jusqu’au jour où ils rejetteront cette limite et s’en iront.
Plus tôt nous ajouterons la discipline à l’amour, plus ce sera facile pour l’enfant. 

Si nous nous interrogeons, nous verrons que nous, aussi, sommes régis par la douleur et le plaisir. Nous devons expliquer aux enfants que nous sommes dans un monde qui fonctionne toujours de cette façon et nous traite aussi de cette manière et que nous devons réagir en conséquence. 

La bonne attitude envers les grands-parents 

Les parents doivent montrer à leurs enfants le respect qu’ils ont pour leurs propres parents, les grands-parents de l’enfant. 

En leur montrant comment ils traitent leurs parents – mamie et papi -  ils éduquent l’enfant à les traiter eux - maman et papa - de la même façon. 

Auto-éducation 

Nous devons comprendre
Que pour le bien de nos enfants
Nous devons
Aussi 
Nous éduquer. 

Chapitre deux: entre frères et sœurs 
S’entendre les uns les autres 

Question: Que faire si les frères et sœurs ne s’entendent pas?

Réponse:
· Trouvez un terrain d’entente entre eux et entretenez-le sans cesse. 


· Trouvez où ils peuvent se soutenir et s’aider les uns les autres. C’est la bonne manière. 

Frères et sœurs dans la famille 

Nous devons expliquer à chacun des frères et sœurs de la famille que s’ils sont nés de mêmes parents et grandissent l’un à côté de l’autre, c’est probablement qu’en fonction de l’âme, ils se complètent et doivent être ensemble. 

Ils doivent comprendre qu’il y a un plus grand plan ici, qui les a faits frères et sœurs. Leur lien de parenté est précisément ce qui leur permet de compléter la Création et de se comporter l’un envers l’autre d’une manière spéciale, construisant un lien mutuel entre eux. 

Un tel lien ne nous fait pas dire: « Je ne veux pas que tu sois là, je fais semblant que tu n’existes pas, laisse-moi tranquille. » 

Chaque personne complète l’autre, et dans une famille, chaque membre compte. En outre, chaque nouveau membre a sa place, indépendamment des tendances ou des comportements - l’un peut être insouciant, l’autre indifférent, le troisième peut aimer s’adonner à la rêverie, et le quatrième peut être rationaliste. 

La compétition pour l’affection de la mère 
Question: Comment faire face à la jalousie et à la compétition pour l’affection de la mère? 

Réponse: Cela ne dépend pas du tout des enfants mais que de la mère. Elle seule peut se placer devant eux et les convaincre qu’ils sont totalement égaux dans la façon dont elle les traite. 

Nous apprenons cela de la façon dont la force supérieure nous traite: l’homme ne peut pas atteindre le Créateur à moins d’être connecté par un lien d’amour aux autres, puisque le Créateur apparaît précisément dans sa connexion aux autres. C’est ainsi qu’une mère doit se positionner à  l’égard de ses enfants: ils recevront de l’amour, à condition qu’ils viennent à elle ensemble lors des disputes. Et quand ils l’approchent séparément, chacun d’eux recevra une réponse un peu plus légère de sa part. 

De cette façon, elle les habitue à coopérer de la bonne manière, signifiant qu’une réponse vraiment chaleureuse ne peut être reçue qu’ensemble. 

Ce genre d’attitude se construit à l’intérieur des systèmes qui préparent une personne à être naturellement portée vers la connexion avec les autres. Ces gens ne voient plus l’objectif lui-même, mais demandent dès le départ, « Avec qui puis-je y arriver? » 

Chapitre trois : Les parents 

Montrer une relation stable 

Dès l’âge de zéro à quinze ans (au moins), les parents doivent afficher une relation calme devant les enfants. 

 « Calme » signifie pas de changement radical, même pas pour le mieux.

Les parents doivent montrer à leurs enfants qu’ils vivent une vie de coopération et de compréhension mutuelle, que la relation entre eux est harmonieuse et calme, sans changements brusques ni significatifs.


Ils devraient également ne pas afficher trop d’affection. Tout doit être très solide et équilibré. 

Chaque mouvement est un exemple 

Les exemples que les parents donnent aux enfants à travers leur vie conjugale seront transmis à la vie de couple de leurs enfants, et seront reproduits dans les familles qu’ils auront. 

Nous apprenons à partir d’exemples et nous instruisons par des exemples. Nous imitons tout ce que nous voyons pendant l’enfance. Par conséquent, nous devons présenter aux enfants une image harmonieuse. 

Un père alcoolique, une dispute relative aux beaux-parents, peu importe, ce sont là autant d’exemple que l’enfant imitera et cherchera à reproduire dans sa vie. 

De même, s’il y a quelque chose de commun entre la mère et le père, un certain lien intérieur qui est supérieur à cette vie, et qui les maintient ensemble, les enfants le sentiront. Ils  sentiront qu’il y a une certaine base sublime, encore solide faisant que leurs parents restent ensemble au-dessus de tout ce qui arrive. 

Pas de disputes devant les enfants 

Se disputer devant les enfants est hors de question.
La maison doit être un lieu qui est calme, immuable.
La confiance vient de la maison.
Les querelles entre les parents secouent l’enfant
Et les affectent d’une manière très négative.
Chapitre quatre : En famille 
Séances de famille 

Dans une famille, tous sont égaux. Personne n’est supérieur et personne n’est inférieur. 

Une famille est un lieu où tout le monde est dans l’amour mutuel et l’amour ne peut être qu’entre personnes égales. 

 «Égalité» signifie que chaque membre de la famille a la possibilité d’exprimer une opinion. En réponse, tout le monde écoute et se consulte à ce sujet, et tous ensemble ils décident de ce qui est bon pour chaque membre de la famille en fonction de son âge et sa situation. 

Quand les enfants participent régulièrement à de telles séances, ils se calment, sachant ce qui convient à telle et telle personne. Ils voient que la famille fonctionne comme un système intégral finement réglé. 

La famille comme une petite société 

Les parents doivent construire une petite société avec leurs enfants, une société dans laquelle chacun fait des concessions pour le bien de la famille. Ce bien est supérieur à un avantage personnel de chaque membre de la famille. 

En voulant placer les intérêts de la famille au-dessus des siens, les membres de la famille établiront un exemple pour les autres membres de la famille. 

Il serait préférable que cela soit fait comme un jeu familial. De cette façon, les enfants découvriront soudain combien cela peut les faire avancer, les aider à se comprendre les uns les autres, se sentir satisfaits, et être heureux du fait que chacun se sent bien. 

Et que faites-vous s’il y a un enfant qui n’est pas disposé à faire des concessions? 

Vous devez travailler avec eux avec amour, renforçant ainsi tout le monde. D’un côté, vous avez besoin de montrer à l’enfant combien il peut perdre en raison de sa réticence à se mettre en seconde place. Mais de l’autre, vous devez souligner combien il a à gagner en se joignant à tout le monde. 

Il est préférable de le faire à la maison et de s’assurer que tout le monde joue ensemble, comme une famille. 

La vérité et rien que la vérité 

Nous devons enseigner à nos enfants à dire la vérité, quelle que puisse être la vérité. 

Même quand nous voyons combien nous sommes égoïstes, cela aussi, c’est la vérité, et nous devons être heureux parce que c’est la vérité qui est révélée. 

Si nous leur apprenons que la vérité est une bonne chose - et que la vérité est ce qu’une personne ressent à l’intérieur, qu’elle soit « belle » ou non - alors l’enfant s’ouvrira immédiatement et cessera de penser: « Que penseront les gens de moi si je dis cela? » Cela leur viendra naturellement. 

Un seul corps 

Les parents doivent s’adresser à leur enfant comme un seul corps et non pas comme deux parents séparés. L’enfant ne doit pas voir les différences entre le père et la mère. Il n’est pas bon pour les enfants de croire qu’ils peuvent « chipoter » avec les sentiments de la mère.

Il est vrai que nous parlons d’éducation des enfants et non de l’éducation des parents, mais nous devons comprendre que tout est fait par les parents, par le bon environnement. Cela peut inclure le grand-père, la grand-mère, un oncle ou une tante, quiconque dans le voisinage de l’enfant. 

Il est très important que les enfants ne sentent pas de différences entre ceux qui les entourent. Ils doivent comprendre que tout le monde les traite exactement de la même manière. 

Naturellement, un enfant perçoit un père et une mère différemment, mais les parents doivent avoir une approche simple, sincère, adéquate, et égale envers tous les problèmes. 

L’égalité en ce qui concerne le but de la Création 

Les enfants doivent sentir
Que nous leur enseignons comment
Trouver leur chemin dans la nature: 

Ce qui est interdit et ce qui est permis,
Ce qui est utile et ce qui ne l’est pas,
Ce qui est dangereux et ce qui est sûr
Afin d’atteindre le bon résultat. 

Dans ce processus, les parents et les enfants sont ensemble comme une seule personne. 

Nous sommes tous une même âme. Tant que nous sommes dans ce monde, il est sans conséquent si vous appartenez à cette génération ou à la génération précédente. 

Une telle approche octroie à un enfant une force et de la confiance, un sentiment que tous avancent ensemble, d’égal à égal. 

Enseigner ce qui est précieux
Si quelque chose est précieux à vos yeux,
Vous devez le transmettre,
Enseigner aux enfants
Son essence. 

Un état d’amour 

Question: Comment pouvez-vous parler à un enfant du monde spirituel?

Réponse: Très simplement, en disant à l’enfant qu’il y a quelque chose de supérieur à nous qui nous gouverne. A partir de ce quelque chose de supérieur, les forces descendent vers nous et nous influencent.
Pourquoi ces forces nous touchent-elles? Afin de susciter en nous un désir de revenir à ce niveau sublime, éternel et beau.
Voilà comment nous arriverons à nous aimer,
Nous unir aux autres,
Et vivre comme un homme dans un seul cœur. 

Cet état est appelé « le monde supérieur » ou « le monde spirituel ». C’est la bonne façon de l’expliquer à un enfant. Nous ne devons jamais mentir aux enfants; nous devons juste expliquer un peu, mais seulement la vérité. 

Parler de la vie 

.

Nous devons dévoiler
Le sens de la vie aux enfants;
Dites-leur pourquoi ils sont ici. 

Nous ne devons pas craindre que les enfants ne comprennent pas ce que nous disons. Même s’il nous semble qu’ils ne comprennent pas, en fait si, ils nous comprennent et très bien !
Il est préférable de le dire en utilisant des mots simples, mais il est fortement recommandé de  discuter avec eux des choses plus élevées dans la vie. 

Quatrième partie : L’école 

Chapitre un : Un système d’éducation 
La vie comme l’école 

 « L’école » est un nom générique pour le processus de toute notre vie. 

Peu importe combien de temps nous vivons, toute notre vie nous sommes « à l’école ». 

Si nous regardons nos vies comme une séquence ordonnée de changements dont le but est de nous conduire à la similitude avec le Créateur, alors l’école se révèle dans tout ce qui nous entoure. 

L’école de la « Sagesse de la vie »
À l’école de la  « Sagesse de la vie »
Vous apprendrez comment devenir un « être humain »: 

Pourquoi vous êtes né,
Ce qui se passe dans le monde,
Et ce qu’est la Nature,
Ce qui se tient derrière la Nature visible,
Pourquoi ces forces nous touchent comme elles le font,
Et quelle réponse adopter 

Il vous est également enseigné
Comment vous devriez réagir à ce qui vous arrive,
Comment vous êtes traité,
Et comment vous devez traiter les autres,
Comment voir la vie comme une image transparente,
Dévoilant la force qui travaille en coulisses,
Et être vraiment en contact avec elle, comme avec un ami très proche. 

Une telle éducation garantit que l’enfant fera moins d’erreurs, ne perdra pas sa vie à poursuivre de faux objectifs, et réussira vraiment dans la vie. 

Le but de l’école 

Le but de l’école
Est d’engendrer un être humain global
Qui se comporte comme un élément corrigé
Dans la société.

Une telle personne peut donner l’exemple
Pour la société 
Par son comportement
Et peut conduire la société 
Dans tous les besoins de l’humanité
Afin d’atteindre la perfection. 

Séparer l’éducation de l’alphabétisation 

Les écoles devraient faire une distinction et une séparation claire entre l’éducation et l’alphabétisation. Ces deux spécialités devraient en fait être étudiées dans des bâtiments séparés et enseignées par des personnes différentes. 

Bien sûr, les gens qui enseignent des matières comme la physique, les mathématiques, la biologie et l’art devraient aussi montrer l’exemple aux étudiants et pas seulement être des experts dans leurs domaines.


Pour construire une école adéquate, les enseignants doivent être patients, expérimentés dans leur profession et savoir comment combiner la matière spécifique qu’ils enseignent à l’éducation globale de l’enfant. 

Une chose telle que le simple apprentissage n’existe pas. L’étudiant suit toujours l’exemple de l’adulte, ainsi l’enseignant ne doit pas seulement présenter le sujet d’un cours, mais aussi montrer l’impact du sujet sur ​​nos vies. Nous devons nous rappeler que bien que l’éducation et l’alphabétisation soient deux domaines distincts, l’accent doit toujours être mis sur l’éducation. 

La société éduque ses membres 

Nous devrions établir une école basée sur un principe différent: la société – la société des enfants - éduque chaque enfant:

À être clément,
Aimant,
Et à donner à la société.

En d’autres termes, l’accent est mis sur l’environnement. Et pour les enfants, l’environnement ce n’est pas les éducateurs et les enseignants; ce n’est pas non plus les grandes personnes, mais les enfants autour d’eux. 

Par conséquent, si nous préparons la bonne société d’enfants autour de chaque enfant, une société qui condamnera le fait de maltraiter les autres et qui louera le fait de bien les traiter, nous construirons une génération d’enfants qui se comportera différemment. 

Un cadre destructif

Question: Les écoles telles que nous les connaissons divisent la journée en cours, récréations, devoirs à la maison, questions, réponses, et ainsi de suite. Cette répartition est-elle correcte? 

Réponse: Ce type d’enseignement a commencé seulement au moment de la révolution industrielle, lorsque les travailleurs étaient tenus d’effectuer des tâches sur les chaînes d’assemblage. Le but de l’éducation était alors de qualifier les personnes analphabètes à devenir des travailleurs d’usine. Pour cette raison, la structure et le programme ont été mis en place pour répondre aux besoins de l’industrie. 

Mais les enfants d’aujourd’hui détestent ce type d’enseignement parce qu’il va à l’encontre de la nature humaine. Ce système ne développe pas les gens, il les détruit. 

Pas de son de cloche 

Question: Dans une école ordinaire, la leçon commence et finit au son de la cloche. A quoi ressemblera l’école de la « sagesse de la vie »? 

Réponse : Il n’y aura pas du tout de cloche à l’école.
Quand les enfants et les éducateurs décideront ensemble que le sujet est épuisé, la leçon se terminera et la récréation commencera. Puis, pendant les pauses, les étudiants pourront continuer de discuter des problèmes qui ont été soulevés lors de l’activité en classe. 

Ensuite, une nouvelle leçon commencera sur un nouveau sujet. 

La leçon peut prendre un quart d’heure ou une heure et quart, selon le sentiment des enfants et de l’éducateur d’avoir à aller plus loin. De cette façon, les gens s’habituent à être capable de s’exprimer et de travailler pleinement à travers les problèmes qui les intéressent, sans s’arrêter au milieu. 
Inversement, quand il y a un calendrier contraignant, une personne a tendance à fuir les responsabilités et simplement attendre que la leçon se termine. 

Quand il n’y a pas d’horaire, l’enfant sent que le problème n’a pas disparu à la fin du cours, mais qu’il doit toujours le résoudre, parce nous existons pour toujours dans la nature parfaite.
Cette sensation fait qu’il traite la vie de manière différente. Elle construit en nous une approche complètement différente de la vie – celle de celui qui dit: « Je suis dans la nature et dans ma société et je dois régler mes problèmes en m’unissant avec tous les autres. » 

Chaque enfant peut 

En classe, les enfants ne doivent pas s’asseoir en rangées, mais en cercle. Là, tout le monde est égal. 

Ce principe devrait être également senti à l’extérieur. Il ne devrait pas y avoir d’enseignant en classe prêchant aux enfants, mais un guide qui dirige une discussion dans laquelle chacun des élèves peut exprimer des idées et des pensées. 

Il est impossible qu’il y ait certains enfants en classe qui soient actifs tandis que le reste est à peine là ou ne fait qu’écouter. Le guide doit permettre à chaque enfant de s’exprimer lui-même ou elle-même comme un individu, et chacun doit participer activement. 

Par exemple, le guide peut lire une histoire. Ensuite, chacun des enfants doit la commenter: ses pensées, ses sentiments, ses opinions. Il serait également bien que chaque enfant écrive quelques phrases sur l’histoire. 

Nous devons développer les capacités spéciales qui existent dans chaque enfant, sans exception. 

   Apprendre ensemble 

Lorsque le guide pose une question, les enfants doivent s’entraider pour arriver à une solution commune. En d’autres termes, ils doivent constamment voir qu’ils avancent suivant le résultat d’un soutien mutuel. Cette fondation doit être établie avant toute autre chose. 

Même plus tard, lors de l’apprentissage des sujets spécifiques, le guide doit faire en sorte que les enfants discutent d’un certain sujet et voir que leur discussion ensemble génère une compréhension commune. Si un ne comprend pas, un autre ami explique. 

Voilà comment la leçon devrait avoir lieu: vous placez une graine dans le sol, comme un nouvelle donnée informative sur la physique ou les mathématiques. Puis cette graine est cultivée par la société à travers la discussion entre les enfants. 

L’environnement se développe à partir de chaque idée, chaque élément d’information, chaque approche, chaque phrase et chaque décision.

Pourquoi apprenons-nous ?
Tout en étudiant les sujets, nous devons les associer aux discussions sur le sens de la vie, afin d’éliminer toute différence entre les sujet et la vie même. 

Pourquoi apprenons-nous la géographie, l’histoire, la géologie, les mathématiques, la physique, ou la littérature? 

Pourquoi le monde est-il construit comme il est et pourquoi ses lois sont-elles ce qu’elles sont? 

En d’autres termes, nous devrions expliquer aux enfants comment aborder chaque sujet à partir de la réalité globale. 

Alors qu’ils sont engagés dans la musique, le théâtre ou le sport, nous devons donner aux enfants la sensation que ces disciplines ont été faites pour leur permettre de développer leurs sens au maximum. Ainsi, ils peuvent déterminer l’endroit où ils sont, où ils vont, ce qu’ils devraient sentir en plus de leurs sentiments actuels, et comment ils peuvent grandir en conséquence. 

Développer un être humain à travers des discussions 

Tout au long de l’histoire et jusqu’aux récentes générations, tous les enfants au sein du peuple juif savaient lire et écrire, discuter des textes dans les livres, et en effectuer l’analyse et la synthèse. 

La méthode d’étude était unique –  des débats: une personne dit cela, mais une autre pense différemment, et pourquoi est-ce ainsi? D’où cela vient-il? 

Voici comment vous développez un être humain, à travers des dialogues et par la différence d’opinion. 

Inversement, dans la salle de classe contemporaine, il n’y a guère de débats. Les enfants sont tenus de recevoir tout de l’enseignant et de s’en contenter, de le mémoriser, et le plus important: réussir l’examen. 

Pas de développement dans l’oppression 

Une personne ne peut se développer par l’oppression.
Avec l’oppression, tout rétrécit,
Se ferme.
C’est la forme de l’école actuelle. 

Nous devons enseigner aux enfants
Comment se développer dans la bonne direction,
Avec une totale liberté,
De sorte que la solution émergera toujours d’eux.
Regardez comment pousse une plante,
Comment elle contourne tout ce qui bloque son chemin.
La Nature trouve le moyen de grandir et de se développer par elle-même.
Toute oppression ne fait que nuire à la Nature. 

Nous devons aider les enfants
A se développer sans aucune limite
Et permettre à chacun d’entre eux
Une liberté intérieure. 

Observer le système complet 

Un enfant qui grandit avec la sagesse de la Kabbale développe des capacités intellectuelles et mentales qui lui permettent de faire face à tout, en plus d’absorber de grandes quantités d’informations. Pour un tel enfant apprendre les sciences devient facile. 

Une fois qu’un enfant reçoit une occasion d’observer tout d’en haut et de comprendre le système général, il ou elle divise immédiatement et arrange tout ce qui lui est enseigné, y compris la science - en fonction de ses habitudes intrinsèques, appliquant l’approche scientifique qu’il a acquise de la sagesse de la Kabbale. 

La même chose s’applique à la psychologie et aux sciences sociales. Ces enfants se contrôlent,  savent d’où viennent leurs pulsions, et il n’y a rien dans le monde qui puisse les arrêter. 

Les aînés enseignent aux plus jeunes

Dans les groupes d’âge plus jeunes, des enfants d’âges différents peuvent être ensemble une partie du temps, malgré les grandes différences entre eux. 

En principe, une telle démarche est très bonne pour les plus jeunes d’entre eux, car ils prennent exemple des plus âgés. 

Les enfants aspirent naturellement à être comme les enfants plus âgés, donc les plus âgés ont besoin d’être correctement éduqués sur la façon de traiter les plus jeunes, pour les guider et leur enseigner. 

Intégrer les enfants dans l’enseignement 

Nous n’avons pas besoin de nous résoudre à l’enseignement d’un professeur. Nous devrions aussi utiliser l’aide mutuelle entre les enfants. 

Les plus jeunes apprennent des plus anciens, et les plus âgés, par leur travail avec les plus jeunes, apprennent la bonne approche envers l’éducation et l’étude. 

Dans une certaine mesure, les enfants plus âgés deviennent enseignants et ont un aperçu de la façon dont ils ont eux-mêmes été élevés.
Jeunes éducateurs 

La sagesse de la Kabbale explique que seul le degré supérieur adjacent peut corriger, éduquer, enseigner, et s’occuper du degré inférieur. 

Bien que la mère soit à un degré plus élevé que ses enfants, elle doit passer à un degré inférieur, quoique toujours un peu supérieur à celui de l’enfant, afin de pouvoir l’encourager pas à pas. 

C’est le moyen d’avancer que la Nature a construit pour nous. Pour cette raison, il est préférable pour les éducateurs d’être jeunes et d’avoir une mentalité et une vision du monde qui soient aussi proche que possible de celles des enfants avec lesquels ils vont travailler. 

Amalgame éducatif
Des éléments d’intériorité devraient être intégrés dans l’ensemble des activités quotidiennes des enfants. De cette façon, un enfant peut jouer à des jeux, faire du sport, chanter, danser ou manger, mais toujours écouter les discussions sur l’âme et étudier différents sujets. 

Le temps à l’école devrait devenir un ensemble unique, un « amalgame » dans lequel l’enfant baigne du matin au soir, et qui concerne l’homme et son monde. 

Les enfants qui grandissent de cette façon commencent à voir le monde comme un tout, ouvert à tous les sens, à tous les canaux, et ceci les construit. 

Par ailleurs, dans toutes ces choses, nous devons constamment intégrer le travail dans la société des enfants, des relations qu’ils développent entre eux, jusqu’à l’approche qu’ils développent envers le monde autour d’eux. 

Nous devons leur apprendre à voir la réalité d’une manière large et intégrale. Un enfant ne devrait pas faire de distinction entre le foyer et l’école, lui et le monde, le monde tangible et le monde au-delà de la perception. 

A la place,

Tout devrait être inclus à l’intérieur

Comme un tout. 

C’est ce qu’on appelle

« Aime ton prochain comme toi-même »

Lorsque l’enfant se connecte à tous les autres

Et sent qu’ils sont « siens ». 

Il n’y a pas

De multiples sujets,

Un enseignant préféré ou haï,

Des amis avec lesquels on s’entend bien

Et des amis avec lesquels on ne s’entend pas. 

Rien n’est divisé,

Tout est devant nous

Pour s’en servir. 

Une seule image 

La sagesse de la Kabbale est la racine de toutes les sciences, la racine de tous les enseignements. Lorsque vous commencez à la découvrir, vous découvrez dans sa lumière tous les autres enseignements. 

Au niveau minéral, c’est la physique, la chimie et la géologie. Au niveau végétal, c’est la botanique et l’écologie. Au niveau animal c’est la biologie, la zoologie et la médecine. Et puis le degré parlant apparaît devant vous, ce dont traite la sagesse de la Kabbale. 

Cependant, tout doit être lié en une seule image. 

Nous avons divisé la nature en différentes disciplines alors qu’elle est en fait un tout. C’est pourquoi nous ne la comprenons pas. Un enfant, cependant, perçoit tout comme un monde, y compris le monde spirituel. 

Par conséquent, si nous enseignons que la Nature est une seule image, sans la trancher en disciplines, les enfants sauront mieux la comprendre. 

Construire un groupe à partir des enfants 

Dans l’éducation, selon la sagesse de la Kabbale, chaque enfant apprend à utiliser le terme « groupe ». 

C’est comme la voile, nous n’arrivons à la destination finale que par la participation mutuelle. 

Les enfants devraient être assemblés en groupes, pas en classes, et  voir que leur éducation se fait dans une petite société, ou « un groupe », qui signifie « l’éducation de groupe. » 

En d’autres termes, par la pratique, les jeux, et d’autres moyens, nous devons permettre aux enfants de comprendre le sens de la connexion des corps qui engendre la connexion des âmes. 

Réponse de la société 

Supposons qu’un enfant ait fait quelque chose de mal en classe. 

La classe entière en a été témoin et va commencer à juger l’enfant. Elle ne voudra pas lui parler ou l’accepter, s’il ou elle continue à se comporter comme un contrevenant. 

Une telle attitude de la société touche très fortement un enfant et permet d’éviter une répétition du comportement précédent. 

Une éducation et non une punition 
Les enfants ont besoin de déterminer leurs propres punitions, sinon, il n’y a pas d’éducation, juste une punition. 

De plus, en aucun cas les sanctions ne doivent être le résultat de nos émotions du moment.
Nous ne devons réagir à l’incident que plus tard, à l’heure prévue pour cela, tout comme au tribunal, où un dossier est fixé un jour et discuté un autre jour. 

Tout en discutant, nous examinons l’ego qui s’est soudain réveillé chez l’enfant, comme un petit diable, qui l’a poussé à faire de mauvaises choses. L’enfant a besoin de le comprendre et d’être conscient du travail commun que nous effectuons ensemble, en relation avec ce qui se passe en nous. 

Un nouveau type de récompense et de punition 

Les enfants doivent être traités de manière à comprendre la relation entre la punition, la récompense, et l’acte lui-même. 

Ils doivent comprendre que la punition n’est pas une punition, mais l’éducation. De même, une réaction positive n’est pas une récompense, mais un résultat naturel et approprié découlant de l’action adéquate. Les enfants doivent comprendre que quel que soit le cas, l’attitude des parents et des éducateurs envers eux n’est que pour leur bien. 

Comment faire cela ?
L’éducateur doit créer une situation où l’enfant ne recevra pas la punition comme une sanction mais comme une sorte d’impression qui l’aidera à éviter une infraction similaire dans l’avenir.

Il est préférable que parents et enfants aient durant la semaine un moment privilégié où ils pourront discuter de tout ce qui s’est passé pendant la semaine. 

Par exemple: « Maintenant tu mérites telle ou telle punition. Serait-il juste de te punir de cette façon ? Qu’en penses-tu ? Est-ce qu’une telle attitude t’aidera à mieux veiller sur toi la prochaine fois, et éviter de briser les limites du comportement que nous avons déterminé ? Ou penses-tu qu’un autre type de punition soit nécessaire ? Réfléchissons ensemble, après tout, nous travaillons sur ton ego ensemble. 

Alors vous dites à l’enfant : « Tu es comme un juge objectif à l’égard ton ego. Toi et moi l’examinons de côté. Que penses-tu que nous pourrions faire de ce « parasite » en toi? »

De cette façon, nous éduquons et élevons le niveau de l’« être humain » chez l’enfant. Sinon, l’enfant ne comprendra pas, se mettra en colère, et cherchera des moyens d’échapper au châtiment. 

Si nous travaillons correctement, l’enfant commencera à voir que nous le traitons respectueusement, comme un adulte - essayant de trouver la meilleure solution ensemble pour faire face à l’ego de l’enfant.
Voir la vie correctement

Nous avons besoin de construire progressivement une nouvelle approche de la réalité chez les enfants. 

Au lieu de voir la vie
Comme une compétition avec les autres,
Nous devrions regarder la vie
Comme quelque chose pour réussir avec les autres. 

De cette façon, nous serons en mesure d’épargner à nos enfants les problèmes de notre génération. 

L’école commence à la maison 

L’école devrait ressembler à ce qui se passe à la maison. En d’autres termes, les parents doivent aussi s’impliquer dans les missions de l’enfant à l’école. 

Si à l’école, ils discutent de comment changer,
Comment se rapprocher de l’objectif de la création,
Comment s’unir,
L’enfant doit entendre que c’est le but à la maison,
Et voir que c’est 
Aussi dans l’esprit des grandes personnes. 

De cette façon, l’enfant ne se sentira pas détaché de la société adulte et n’aura pas des pensées telles que: « Quand je serai grand, je ferai ce que je veux. J’ai juste besoin de finir l’école et partir d’ici. » A la place, l’enfant verra que le monde adulte se soucie de la même chose que l’école, et il en sera reconnaissant. 

Par conséquent, il est très important que les enseignants, les éducateurs et les parents soient tous  impliqués dans le même travail intérieur, le même processus que les enfants. 

Partenaire actif 
L’étude
Doit transformer l’enfant
En un partenaire actif,
Égal à l’adulte. 

Imaginez quelles
Confiance et fierté
Les enfants ressentiront alors. 

Apprendre à être humain 

Quand la sagesse de la Kabbale enseigne à une personne qu’elle agit uniquement en fonction   d’intérêts égoïstes, elle enseigne aussi comment transcender cette nature égoïste et s’élever au-dessus de la bête en nous. 

C’est un sujet qui peut être enseigné à l’école dans l’avenir. 

Une personne qui obtient son diplôme d’une telle école sera vraiment humaine, et elle saura bien plus que lire, écrire et calculer. 

Chapitre deux : Le guide 

Que l’amour gouverne
Un éducateur est une personne qui est née de cette façon.
Il s’agit d’une personne qui est née pour l’amitié,
Pas pour la domination.
Un éducateur est celui qui sent que l’amour devrait gouverner,
Et non pas l’éducateur. 

« Selon les dispositions du garçon » 

L’éducation ne doit pas être
Selon les dispositions de l’éducateur,
Mais selon celles du garçon 

Sinon,
Une telle personne ne peut pas être un éducateur. 

Voir loin

Un enseignant doit être
Une personne avec une vision très large
Et une fondation très solide. 

Une telle personne doit savoir où amener l’étudiant, et définir quel type d’élèves elle souhaite voir à la fin du processus, après plusieurs années de travail avec eux. 

Un enseignant = un ami adulte 

Question: Comment les élèves doivent-ils voir l’enseignant? 

Réponse: Comme un ami adulte. 

Un enseignant n’est pas celui qui terrorise et effraie, mais celui dont les enfants veulent être proches.
Nous n’avons pas besoin de créer une structure où l’on dit aux enfants: «Levez-vous! » ou « Asseyez-vous! » comme s’ils étaient dans l’armée. Au lieu de cela, il devrait y avoir une ambiance conviviale dans laquelle enfants les enseignants passent de nombreuses heures ensemble. 

Se connecter aux enfants 

Les guides doivent effectivement descendre au niveau des enfants,
Et établir la connexion et se mêler à eux. 

Dans cet état, ils devraient soulever quelques questions afin que les enfants puissent les résoudre entre eux. 

Mais toute clarification doit être effectuée au sein du groupe. 

Comprendre les enfants 

Pour comprendre les enfants, vous devez être à leur niveau. 

Si vous êtes plus grand, alors vous êtes un enseignant ou un parent.
Si vous êtes plus petit, vous êtes un étudiant.
Si vous êtes égaux, vous êtes un ami. 

Donc, si vous voulez comprendre les enfants
Et vous unir à eux,
Vous devez être comme un ami. 

Descendre pour monter 

Les guides ont besoin de descendre au niveau des enfants, c’est-à- dire de se connecter à eux comme des amis. Mais une fois connecté, les guides doivent progressivement changer le comportement des enfants. 

Ils vont dans toutes sortes de lieux avec les enfants, font toutes sortes de choses avec eux, et se comportent comme eux. Mais en même temps, ils prennent peu à peu les rênes en mains et conçoivent de nouveaux modes de comportement chez les enfants. 

Ensemble vers le but 

Les enfants et les parents doivent se déplacer ensemble vers le même but sublime, et ne pas laisser l’enseignant se détacher du développement de l’enfant. 

L’enfant doit sentir que l’enseignant entreprend la même évolution et aspire au même objectif. 


En se basant sur sa propre expérience, et en marchant sur cette route qui mène à l’équilibre avec la Nature, l’enseignant peut dévoiler aux enfants juste un peu plus que ce qu’ils savent déjà. Cela devrait être l’atmosphère pendant l’étude. 

Un enseignant c’est ... 

Un enseignant, c’est celui qui vous enseigne
Comment vivre,
Comment survivre,
Comment comprendre l’image du monde.
Un enseignant est tout.
Un enseignant est celui
Qui vous sculpte
En un être humain. 

Etre un enseignant 

En ce qui concerne l’éducation d’un être humain, la préparation des enfants à la vie, seul celui qui s’est développé dans le sens spirituel du mot peut être un enseignant. 

Ce ne peut pas être une personne qui vient tout juste d’être diplômée de l’université ou d’un autre établissement d’enseignement supérieur. 

Comment cette personne enseignera-t-elle à bien se conduire dans le monde si elle ne sait toujours pas ce qui se passe en elle? 

Un rôle modèle 

Le rôle des éducateurs
Est de fournir à la jeune génération
Un exemple du prochain degré
Auquel elle doit aspirer
Une étape à la fois. 

Partenaires 

Si les parents et les enseignants apprécient le but
Vers lequel ils orientent les enfants,
Ils deviennent des partenaires,
Avançant ensemble,
Évoluant main dans la main avec les enfants. 

L’éducation commence avec l’attitude 

Les enfants se développent de la façon dont ils sont traités,
De la façon dont on leur parle,
Et par les exemples qu’ils voient. 

Par conséquent, un guide doit servir d’exemple pour les enfants
Par son attitude à leur égard
Dans chaque mot,
Dans toute action,
Et dans chaque mouvement. 

« Nous ne créons rien de nouveau. Notre travail n’est que d’illuminer ce qui est caché à l’intérieur.  »
--Menahem Mendel de Kotzk
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